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La Fille inconnue (1h46)
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Jenny, jeune médecin généraliste, se sent coupable de ne pas avoir ouvert la porte 
de son cabinet à une jeune fille retrouvée morte peu de temps après. Apprenant 
par la police que rien ne permet de l’identifier, Jenny n’a plus qu’un seul but : trou-
ver le nom de la jeune fille pour qu’elle ne soit pas enterrée anonymement, qu’elle 
ne disparaisse pas comme si elle n’avait jamais existé.
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Entretien avec 
Jean-Pierre et Luc Dardenne

Comment est né votre film, 
l’histoire de ce médecin généraliste ?

Jean-Pierre Dardenne (JPD) : Au début, il y avait un
personnage de médecin que nous avions appelée 

Jenny. Nous en parlions depuis plusieurs années. Un médecin, qui se sent coupable de 
la mort d’une jeune fille immigrée sans identité et se met à la recherche de son nom afin 
qu’elle ne soit pas enterrée anonymement, qu’elle ne disparaisse pas comme si elle n’avait 
jamais existé.
Luc Dardenne (LD) : Jenny se sent coupable, responsable. Elle refuse le sommeil, elle 
refuse de dire « Je n’ai rien vu, rien entendu ».
Jenny soigne ses patients, écoute leurs corps. Filmer cette écoute était important pour 
vous ?
LD : Oui. Les personnages somatisent beaucoup : malaises, maux de ventre, crises 
d’épilepsie… Le corps réagit toujours en premier : c’est lui qui parle et qui dit des choses 
lorsque la parole n’y arrive pas. Jenny est à l’écoute des douleurs de ses patients. Elle tente 
de les soulager tout en continuant de chercher le nom de la jeune fille.
JPD : Nous voulions que Jenny soit une personne qui écoute les corps, les paroles de ses 
patients et que, grâce à cette écoute, elle devienne une accoucheuse de vérité, que son 
cabinet médical devienne un cabinet des aveux.
Vous êtes-vous documentés auprès de vrais docteurs ?
LD : Une amie médecin que nous connaissons depuis plusieurs années a été notre 
conseillère pendant l’écriture du scénario. Elle était également présente sur le tournage 
pour les scènes avec des actes médicaux. Par ailleurs, certaines scènes ont été inspirées 
par des témoignages de médecins que nous avons rencontrés.
Jenny est elle aussi une sorte de fille inconnue. On ignore tout de son passé, de sa vie 
privée. 
JPD : On la voit faire un choix de vie, refuser une belle carrière pour rester dans le cabinet 
de banlieue parce qu’elle a l’intuition que ce n’est qu’ainsi qu’elle parviendra à découvrir 
le nom de la fille inconnue.
LD : Jenny est possédée par la fille inconnue, c’est cette possession qui la rendra si 
déterminée et si patiente pour trouver son nom. Ce n’est pas une possession surnaturelle 
mais une possession morale. C’est ça qui nous intéressait. 
Les patients de Jenny, à des degrés divers, souffrent des maux de notre époque : précarité, 
destruction du lien social…
LD : Ces personnages s’inscrivent dans la réalité d’ici et maintenant. Ils appartiennent 
à cette partie de la société qui est violemment marginalisée. Cependant, nous n’avons 
jamais voulu faire de ces personnages des « cas sociaux », ce sont des individus. 
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